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n	 Chaque année, la Fédération Nationale s’associe à une Fédération 

Régionale pour organiser une Université Buissonnière : un temps national 
de rencontre sur les arts de la rue.
Ce sont 2 jours de circulation de débats et d’idées et de construction 
collective.
2 jours de réflexion, en assemblées plénières et en ateliers, pour mettre en 
perspective nos idéaux et nos envies, et les confronter à la réalité.
2 jours pour imaginer ensemble l’avenir des arts de la rue.
Cet événement est un grand moment de mobilisation de la profession. Elle 
donne l’opportunité aux fédérations régionales de s’étoffer, notamment en 
cette période de restructuration suite à la fusion des anciennes régions. Les 
Universités Buissonnières s’avèrent être parfois un outil stratégique pour la 
défense des acteurs du secteur.
Elles sont fréquentées depuis maintenant 8 ans par des professionnels des arts 
de la rue, élus, agents territoriaux, universitaires, étudiants, administrateurs/
administratrices de la profession et d’ailleurs

	 Cette année c’est la 8ème édition et elle s’est donc déroulée à Besançon 
avec la FAREST – Fédération Régionale des Arts de la Rue du Grand Est et de 
Bourgogne-Franche-Comté. L’envie d’accueillir cet événement à Besançon a 
émané pour plusieurs raisons :
→ des forces vives implantées dans cette Ville professionnellement parlant
→ de mener un projet comme tel dans une ville active culturellement
→ de sensibiliser les compagnies, les structures des arts de la rue ainsi que 
les collectivités et les institutions sur le projet d’une création de Fédération 
Régionale en Bourgogne-Franche-Comté.



	 En effet, pour l’instant, la FAREST comprend 2 grandes nouvelles 
régions : le Grand Est et la Bourgogne-Franche-Comté soit 5 anciennes 
régions.
Fondée le 13 mars 2011 à Dijon, la FAREST a pour but de fédérer le secteur 
professionnel des arts de la rue sur le territoire de ces deux régions, de 
faire circuler des idées, de promouvoir et de défendre une éthique et des 
intérêts communs, de prendre position dans des domaines se référant 
au spectacle vivant et en particulier aux arts de la rue, notamment en 
ce qu’ils sont concernés par la définition des politiques culturelles, 
par l’aménagement du territoire et la pratique artistique dans l’espace 
public.

	 L’association met en place des actions spécifiques autour des 
axes précisés précédemment sur l’ensemble des deux grandes régions 
en fonction des particularités de celles-ci : Rue libre, rencontres 
professionnelles, conférence, portail Internet, organisation d’espaces 
de convivialité lors de festivals régionaux et nationaux, et bien d’autres 
évènements et actions.
L’association FAREST se reconnaît dans les principes fondateurs de La 
Fédération Nationale des arts de la rue à laquelle elle est adhérente. 
L’association travaille en collaboration avec elle sur les sujets nationaux 
et relaie en régions, la position de la Fédération Nationale des arts de la 
rue sur ces sujets.
En 2017, la FAREST compte 63 adhérents dont 26 adhérents individuels 
et 37 adhérents structures. La
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	 Fondée le 21 septembre 1997 à Châtillon, la Fédération, association 
professionnelle des arts de la rue, rassemble tant des professionnels de 
son secteur, structures et individus, que des sympathisants, publics et 
collectivités locales, attachés à l’art en espace public.
Elle a pour vocation de fédérer le secteur professionnel des arts de la rue, 
de promouvoir et de défendre une éthique collective liée à sa spécificité 
de création, à savoir, utiliser comme scène l’espace urbain, rural, atypique 
en générant des formes artistiques nouvelles (originalité des spectacles, 
du rapport au public, des modes de production et de diffusion...).
Forte de l’expérience de ses membres, elle intervient également dans 
de nombreux domaines : le spectacle vivant d’une façon générale mais 
aussi les problématiques de société, de transformations urbaines et 
d’aménagement du territoire.

Missions et objectifs
La Fédération œuvre à la consolidation et au développement des arts de 
la rue sur trois axes directeurs :
→ leur reconnaissance professionnelle et artistique
→ le développement de ses financements, de ses équipes et de ses outils
→ l’ouverture et le dialogue avec l’ensemble des acteurs artistiques et 
culturels

À la Fédération Nationale sont rattachées des fédérations régionales qui 
oeuvrent sur leur territoire.
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1.Organisation générale

L’organisation générale a été coordonnée par la FAREST. Un comité 
de coordination a été mis en place et composé des membres du 
Conseil d’Administration de la FAREST. Ils ont fait appel à partir de mi-
novembre à un service civique pour les aider. En amont, nous avons 
été 3 personnes sur la coordination générale et de J-3 jusqu’à la fin de 
l’évènement, 4 personnes sont venues renforcer cette équipe.
Ce comité s’est occupé de toute la logistique de l’évènement c’est-à-
dire trouver les lieux, réserver des repas , trouver des hébergements 
collectifs, proposer des actions artistiques et organiser une soirée 
conviviale.

	 1.1.Lieux

Une des premières missions était de trouver un ou des lieu(x) pour les 
plénières, les ateliers et les repas qui puissent accueillir plus de 200 
personnes à Besançon.
Tout de suite, nous avons opté pour le Kursaal, grand ensemble 
culturel de la Ville de Besançon situé en plein centre ville, qui possède 
plusieurs espaces pouvant répondre à nos besoins.
Pour les assemblées plénières, nous étions dans la salle du Petit 
Kursaal.
Les ateliers étaient répartis dans différentes salles au 1er étage.
Les repas du midi ont eu lieu dans la grande salle du Kursaal 
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1.2.Repas

Des repas ont été proposés aux participants pour une somme de 
12€.
Nous avons cherché des traiteurs locaux qui fonctionnent avec une 
économie locale et bio.
Pour les deux repas du midi, nous avons fait appel à une jeune traiteur 
de By (25) : Éthiques et Toques. Malgré quelques soucis d’organisation 
au sein de son équipe, nous restons satisfaits dans l’ensemble de la 
prestation.
Pour le repas de la soirée, nous avons fait un appel à G&J, traiteur 
professionnel et reconnu à Besançon, dont nous avons été très satisfait 
par sa proposition.
Pour les participants arrivant la veille (le lundi), nous avions réservé 
un restaurant (Les 4 Saisons – Rue Mégevand) pour pouvoir déjà se 
rencontrer.
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1.3.Hébergement

Comme chaque Université Buissonnière, l’organisateur essaye de trouver 
des propositions d’hébergement collectif au coût le plus réduit et propose 
également la gestion des réservations. 42 personnes ont souhaité réserver via 
cette solution. Nous avions trouver 2 solutions d’hébergement collectif :
→ CIS – Centre International de Séjour – avenue Montboucons (assez excentré 
du centre ville)
→ Appart Hôtel Zénitude – avenue Louise Michel (à l’extérieur de la Boucle du 
centre ville de Besançon).
Nous avions mis en place des navettes via le réseau de bus GINKO le soir de la 
soirée conviviale afin de faciliter le retour des personnes hébergées tard dans 
la nuit.
En effet, la ville de Besançon manque de dispositif d’hébergement collectif 
pouvant accueillir un grand nombre de personnes proche du centre ville et à 
des coûts raisonnables.
Néanmoins, les participants logés ont été contents de la qualité offerte par ces 
prestations.

	 1.4.Action artistique : la Francomtoise de Rue

Afin de montrer les richesses artistiques de notre région, nous voulions 
proposer des actions artistiques et une ambiance franc-comtoise.
Nous avons donc fait appel à la Francomtoise de Rue, collectif de compagnies 
et d’artistes de théâtre tout terrain, à qui on a donné carte blanche pour cet 
événement.
Une dizaine d’artistes s’est donc emparée de l’idée pour proposer plusieurs 
actions :
→ un accueil artistique : à l’entrée du Petit Kursaal, une forêt de sapins accueillait 
les participants avec un chocolat chaud et des tartines de cancoillotte. Des 
séances de ski étaient proposées aux participants.
→ une décoration fermière : la scène de la salle plénière du Petit Kursaal était 
revisitée comme une vieille ferme franc-comtoise avec un couple de fermiers 
qui épluchait des légumes tout en commentant les diverses présentations de 
nos intervenants.
→ une déambulation artistique : pour emmener les participants du Kursaal à 
La Rodia où se tenait la soirée conviviale, la Francomtoise de Rue avait décidé 
de faire une excursion « artistique » dotée de points de rendez-vous : ainsi tous 
les participants ont été équipés de petit led et ont composé plusieurs cordées. 
Sur leur chemin, ils ont rencontré une petite scène de marionnettes par la 
Cie Les Manches à Balais avec la célèbre marionnette bisontine Le Barbizier, 
un mariage entre la Bourgogne et la Franche-Comté, des textes de nos plus 
grands auteurs régionaux ainsi qu’un feu de Bengales pour les accueillir à La 
Rodia.

Les participants ont été ravis de ces petites touches artistiques bien franc-
comtoises et on peut dire que cela a été une réussite, la Francomtoise de Rue 
ayant  très bien gérée cette carte blanche.
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1.5.Soirée conviviale à La Rodia.

Chaque Université Buissonnière a droit à sa soirée conviviale ! Nous avons pu 
profiter d’un super partenariat avec la Rodia (Salle de Musique Actuelle de 
Besançon).
Nous y avons fait l’apéritif, le repas et la soirée festive. La Rodia était décorée 
aux couleurs des manifestations passées et historiques (comme celles de LIP 
etc). Pour cela, un film a été diffusé, sur une télévision avec plusieurs entrées 
casques : “Tant que les murs tiennent” de Marc Perrou, qui relate l’histoire de 
l’usine La Rhodia. Des banderoles étaient aussi accrochées au sein de la salle.
L’apéritif était aux couleurs de la Bourgogne et de la Franche-Comté avec des 
fromages, des vins et de la charcuterie venant de nos 2 régions accompagnés 
par un duo batterie/accordéon. 
On peut dire que le stock était bien généreux et les participants ont été très 
conquis par cet apéritif bourgui-comtois !
S’en est suivi un repas.  Ayant laissé carte blanche au collectif de la Francomtoise 
de Rue, les concerts choisis furent aux couleurs de la Bourgogne.
La soirée a donc commencé avec le groupe Radio Kaizman : « une rythmique 
puissante, une section cuivre colorée par deux flûtes, des chanteuses et un 
rappeur, les 8 musiciens de Radio Kaizman portent avec énergie une musique 
originale, Groove explosif, mélange d’influences multiples du Jazz au Hip-
hop.»
Le public a été conquis par ces musiciens endiablés !
La soirée s’est finie avec Mr Duterche, DJ dijonnais et ses disques fous et 
dansants.
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2.Programme

Une dizaine d’administrateurs du Conseil d’administration de la Fédération 
Nationale ( commission mise en place dès juin 2017) en ont préparé le contenu. 
Malheureusement, suite à quelques soucis de communication et de répartition 
des priorités, la mise en place du contenu s’est faite très tard par rapport au 
début de l’évènement. Les missions réparties entre la Fédération Régionale 
et Nationale n’ont pas été clairement spécifiées. La Fédération Nationale s’est 
donc reposée  sur la Fédération Régionale ce qui fut assez lourd à porter à 
certains moments. Mais tout s’est bien fini et le programme a vu le jour.
Cela a eu pour conséquence qu’un membre de la FAREST a proposé de 
travailler sur un guide pour les organisateurs de l’Université Buissonnière 
afin de transmettre aux futurs organisateurs des astuces, les missions bien 
précises portées soit par  la Fédération Régionale soit par la Nationale pour 
qu’il n’y ait plus de contre-temps mettant en difficulté l’organisation.

2.1.Le contenu (plénières et ateliers)

Après plusieurs débats, le choix a été fait de partir sur la notion de « commun 
» avec l’envie de s’approcher le plus possible de cas concrets et de comment 
cette notion s’applique aux arts de la rue.
Ci-dessous l’édito du programme :
« À contre-courant d’un individualisme forcené, l’époque est à la mise
en commun selon l’adage que “nous sommes plus forts ensembles que
tout(e) seul(e)”. Agir différemment, de la norme, de la règle, loin de sentiers
battus et rebattus pour se réapproprier le temps, l’espace, la pensée, nos
vies.
Comme Jean-Michel Lucas nous l’avait révélé à propos des Droits Culturels :
« Vous les pratiquez au jour le jour, sans savoir qu’ils font partie de la
déclaration de Fribourg sur les droits culturels (2007) ».
En va-t-il de même pour ces mises en commun, en communauté, en co-
construction,
qui irriguent nos pratiques depuis longtemps avec ce souci de
l’intérêt général ? Comment pouvons-nous être plus forts ensemble, plutôt
qu’isolés et fragilisés par une conjoncture qui nous est chaque jour plus
défavorable ? Quelles lectures pouvons-nous faire de nos pratiques à travers
le prisme des « communs » ? C’est sur cette thématique que notre prochaine
Université Buissonnière nous propose de plancher. »

Une synthèse est en cours de préparation concernant le contenu des plénières 
et des ateliers.
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2.2.Les intervenants

Les intervenants ont été choisis par la Fédération Nationale et la FAREST, celle-
ci grâce à ses propres fonds pouvant présenter des intervenants régionaux ce 
qui avait son importance.
Suite à une demande de la Région et de la DRAC, nous avons veillé à la répartition 
entre les intervenants bourguignons et franc-comtois ainsi que la répartition 
des intervenants entre des compagnies/artistes et des lieux de diffusion.
Malheureusement Jean-Louis Laville qui devait ouvrir cette Université 
Buissonnière a annulé sa venue pour des raisons indépendantes de sa 
volonté, une semaine avant l’évènement. Il a pu être remplacé par Frédéric 
Sultan, coordinateur depuis 2011 de Remix The Commons, une plateforme 
qui documente et illustre les idées et pratiques entourant la question des 
biens communs. Il a également participé à la rédaction du Manifeste pour la 
récupération des biens communs.
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Jean-Louis Laville
Professeur au Conservatoire National des Arts et Métiers à Paris (CNAM), 
titulaire de la Chaire « Économie Solidaire »
Roland de Bodt
Chercheur et écrivain. Il a consacré un certain nombre de livres et d’articles 
à la culture des libertés et des droits fondamentaux, à la culture de la 
démocratie, à la culture de l’Europe et à la culture de la culture. Derniers 
titres parus aux éditions du Cerisier (Mons, Belgique) en collaboration avec 
Claude Fafchamps : “L’humanité en nous, pour une culture de la démocratie.” 
(2015) aux éditions Le chariot (Mons, Belgique) “Le millénaire des lumières” 
(2017).
Laura Aufrêre
Doctorante (CEPN – Paris 13), ses travaux de recherche concernent
les dynamiques d’économie sociale et solidaire ainsi que des communs
dans le secteur culturel
Patrice Jouffroy − Théâtre Group
Directeur artistique
Guillaume Derieux − Kie Faire-Ailleurs
Directeur artistique
Bruno Alvergnat − CNAREP, L’Abattoir de Chalon-sur-Saône
Co-directeur
Michael Monnin − CCOUAC, Centre de Création Ouvert
aux Arts en Campagne
Metteur en scène
Stephan Hernandez − Le LAB (Liaison Arts Bourgogne)
Directeur
Christophe Chatelain − Pudding Théâtre
Metteur en rue
Pascal Dores − La Transverse, membre du Club des 6
Directeur artistique
Françoise Ducourtioux − Association ALARUE/Zaccros
d’ma Rue, membre du Club des 6
Directrice artistique
Barbara Lugez − DRAC Bourgogne Franche-Comté
Conseillère théâtre, arts de la rue
Marc Dollat − L’Arc, Scène Nationale du Creusot
Directeur adjoint
Alix Monthiel − Compagnie AlixM
Directeur artistique
Serge Calvier
Directeur du Centre de Création Artistique et Technique NIL OBSTRAT
et membre du CA de la Fédération Nationale des arts de la rue
Thierry Laurent
Ancien président de la Fédération Nationale des arts de la rue
Jean-Jacques Brodbeck – Confédération musicale de France
Président
Patricia Coler
Déléguée générale de l’Union fédérale d’intervention des structures
culturelles (UFISC)



2.3.La communication

En supports de communication :
→ un programme numérique et papier
→ un dossier de presse web
→ un communiqué

En diffusion :
→ via les réseaux sociaux
→ sur les sites Internet : de la FAREST, de la Fédération Nationale des arts de 
la rue et d’ARTCENA
Presse et médias :
→ un interview de Laura Aufrêre sur Radio Campus
→ un article de presse dans l’Est Républicain

Le graphisme a été confié à une graphiste de Supersenor, atelier de 
graphistes résident à la Friche Artistique et Culturelle de Besançon : Johanna 
Grandgirard.
Le visuel a été voté en Conseil d’Administration, là ici aussi, la coordination a 
été longue et compliquée mais comme d’habitude, nous avons fini par trouver 
un consensus.
Nous étions satisfaits du travail proposé.
Néanmoins constat a été fait qu’une image aurait été plus parlante concernant 
le secteur mais à décharge l’absence de contenu et de titre de la part de la 
commission du programme ne permettait pas au graphiste d’imaginer une 
image sur le contenu. Donc bien préparer le programme et le contenu en 
amont, pour que le graphisme et l’organisation puissent avoir le temps de 
créer et de rebondir.

Nous avons eu également la chance d’avoir la présence de Dominique Villy, 
photographe bisontin adepte des arts de la rue :
Episode 1 : http://www.oeil-de-dom.com/spip.php?article1276
Episode 2 : http://www.oeil-de-dom.com/spip.php?article1277
Episode 3 : http://www.oeil-de-dom.com/spip.php?article1278

Nous avons également eu la visite de Bauer, dessinateur de presse - dessins en 
live reportages dessinés.

2.4.ARTCENA

Un partenariat a été mis en place avec Artcena sur cette Université Buissonnière. 
Ils ont communiqué sur l’évènement dans leur bulletin, et ont réalisé une 
vidéo retraçant l’histoire des arts de la rue ces 40 dernières années, à travers 
un montage de différentes captations de spectacles qu’ils avaient dans leur 
fond d’archives.
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3.Les partenaires financiers

Lorsque la Fédération Nationale a demandé à la FAREST de prendre en 
charge l’Université Buissonnière, il était également suggéré de solliciter des 
partenaires financiers afin d’avoir plus d’aide pour organiser un événement 
régional recevant plus de 200 personnes de la France entière. C’était aussi 
une occasion pour la partie bourguignonne-franc-comtoises de la FAREST 
d’aller commencer à parler du projet de création de Fédération arts de la rue 
en Bourgogne-Franche-Comté.

	 3.1.La Ville de Besançon

Nous avons rencontré en premier lieu, le service culturel de la Ville de 
Besançon en les personnes de Pascal Trischt (directeur de l’action culturelle) 
et Christelle Henry (service création diffusion).
Ils ont été tout de suite intéressés par les 2 projets (l’évènement et le projet de 
création de Fédération) et ce sont rapidement engagés. Sans eux, cela n’aurait 
pas été possible, autant au niveau financier que logistique; ils ont répondu 
favorablement à toutes nos demandes ou ils ont fait en sorte que ce soit 
possible.
Financièrement, nous avions demandé 5 000 € et nous les avons obtenu dans 
sa globalité (répartis entre le service culturel et le service congrès-tourisme).
De plus, Patrick Bontemps, l’élu à la culture a pu représenter la Ville lors 
des discours d’ouverture, l’équipe du service étant présente tout au long de 
l’évènement.

3.2.La DRAC Bourgogne-Franche-Comté

Ensuite lors du Festival Chalon dans la Rue, nous avons rencontré Barbara 
Lugez et Franck Darras, conseillers théâtre de la DRAC, qui ont été également 
intéressés par les deux projets.
Barbara Lugez a été une vraie interlocutrice avec qui on a échangé sur le 
programme ce qui fût intéressant.
Financièrement, nous avons demandé 5 000 € et nous avons obtenu 2 500 € 
(ce à quoi nous nous attendions).
Christine Schell, directrice du Pôle Création et Industrie Culturelle, était 
présente lors des discours d’ouverture, l’équipe du service étant présente la 
première journée.
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3.3.La Région Bourgogne-Franche-Comté

Laurence Fluttaz, vice-présidente de la culture et Anne Zaïre, chef du service 
culture ont été rencontrées en juin 2017. Et ont tout de suite été partantes sur 
les 2 projets aussi. Néanmoins lors du rendez-vous, nous étions partis sur une 
somme de 5 000€ et avons obtenu que 2 000€ ce qui nous a mis financièrement 
en difficulté et qui nous a un peu déçu.
Laurence Fluttaz était présente lors des discours d’ouverture, l’équipe du 
service étant présente la première journée.
Néanmoins, nous étions contents que toutes les institutions soient représentées 
financièrement et physiquement lors de l’évènement.

	 3.4.La Rodia

Un vrai partenariat s’est créé avec La Rodia, étant attaché eux-même aux arts 
de la rue suite à un passif. Ayant loué la salle avec de belles conditions,   ils 
nous ont bien soutenu dans nos demandes pour nous offrir un bel espace pour 
une soirée conviviale.

4.Les participants

Pour participer à l’Université Buissonnière, les participants doivent s’inscrire. 
Les inscriptions sont gratuites mais obligatoires afin d’avoir un aperçu sur le 
nombre de participants.
Nous avons eu au total 182 participants.
Avec les annulations et les venues au dernier moment, nous pensons avoir eu 
environ 85 inscrits.
Toute la France était plutôt bien représenté venant du Sud, du Sud-Ouest, du 
Nord, du Grand Est, d’Ile-de-France, de Normandie, du Centre et même de 
Suisse. Nous sommes très contents également de la présence des compagnies 
et structures de notre région Bourgogne-Franche-Comté, nous avons réussi 
à mobiliser et à intéresser des structures de la région que nous n’avions pas 
encore vu dans le cadre de la Fédération, nous espérons que cela portera ses 
fruits pour la suite.

Nous avons eu un peu moins d’une vingtaine d’intervenants. Avec les équipes 
de la Francomtoise de Rue et de la FAREST (comprenant comité d’organisation 
et bénévoles), nous estimons environ à 230/240 personnes, le nombre de 
personnes participantes au total.

	

	

L’
U

ni
ve

rs
ité

 B
ui

ss
on

ni
èr

e



L’
U

ni
ve

rs
ité

 B
ui

ss
on

ni
èr

e



Le
s 

pa
rte

na
ire

s



C
on

ta
ct

s

Fédération Nationale des Arts de la Rue
Amandine Canistro

06 33 81 22 93 / amandine@federationartsdelarue.org

FAREST
Lucile Chesnais

07 82 02 23 72 / coordination.farest@gmail.com 
 www.farest.net


